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MARIELLE A VU « COCO »
Ce film, audacieux et créatif, nous fait découvrir des 
traditions mexicaines. 

Le petit Miguel est très touchant, nous prenons plaisir à 
suivre son aventure dans le monde des morts. L’histoire 
se révèle être une ode à la vie, à la famille et à la mort 
aussi. Cette dernière est abordée d’une façon douce et 
joyeuse même. En effet, le film est très coloré, le pays 

des morts brille de 
mille feux. Et puis, 
il y a ces chansons 
entraînantes 
tout au long de 
cette aventure 
extraordinaire.

Je vous invite à 
regarder « Coco » 
en famille, vous 
allez passer 
un moment 
inoubliable.

NADINE A LU...
« �RESTER VIVANTS » 

Collectif  Fayard

Ce livre est une riche immersion dans 
la pensée contemporaine. Il regroupe 
les textes de vingt-six auteurs, 
philosophes, écrivains, historiens et 
politiques, écrits pour le « Figaro » 
pendant le confinement. « Ils savent 
agencer les mots pour transmettre 
tout à la fois la densité et les nuances 
d’un évènement » (Vincent Tremolet de 
Villers). Cet événement du confinement à la suite de la 
pandémie « provoquée par un petit animal qui ressemble 
à un panzer habillé par Paco Rabanne » (Sylvain Tesson) 
nous a laissés porteurs d’une multitude de questions et 
de sentiments. Ces écrits, parfois se contredisant les uns 
les autres, nous aident à en démêler la complexité. Nous 
avons la charge de « rester vivants », pour être prêts car, 
comme le rappelle Hélène Carrère d’Encausse « au terme 
de chaque tragédie (la grande peste noire, la grippe 
espagnole), les hommes ont recommencé et réappris à 
vivre, reconstruit leur univers avec confiance.
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CÉLÉBRATIONS TOUSSAINT 2020
DATES ÉGLISES HORAIRES MESSES HORAIRES PRIÈRE CIMETIÈRE

Samedi 24 octobre
Saint Mémy 18h 17h30
Saint Pierre de Monestiés 18h 17h30

Dimanche 25 octobre

Les Martys 15h 14h30
Larmès 15h 14h30
Saint Julien du Puy 16h30
Saint Sernin de Gourgoy 16h30

Samedi 31 octobre
Saint Roch

17h 16h30
Busque

Dimanche 01 novembre TOUS-
SAINT

Saint Pierre 9h
Notre-Dame du Val d’Amour 10h30
Notre-Dame de Beaulieu 10h30 11h30
Labessière-Candeil 15h 14h30
Cabanès 15h 14h30
St Laurent de Bosgros 17h 16h30
Missècle 17h 16h30

Lundi 02 novembre 
FIDÈLES DÉFUNTS

Notre-Dame du Val d’Amour 10h30
Notre-Dame de Beaulieu 17h

Mercredi 04 novembre Ehpad Bellevue 15h

Samedi 07 novembre
Saint Sernin de Félix 17h 16h30
Notre-Dame des Vignes 17h 16h30

Dimanche 08 novembre
Notre-Dame de Besplaux 15h 14h30
Puybegon 15h 14h30

Mercredi 11 novembre St Martin de Casselvi 9h 8h30
Jeudi 19 novembre Ehpad Saint François 16h30
Dimanche 22 novembre Sainte Cécile de Mauribal 15h 14h30

Confessions :
Le vendredi 30 octobre de10h à 12h à Notre-Dame de Beaulieu à Briatexte
Le samedi 31 octobre de 14h à 16h à Notre-Dame du Val d’Amour à Graulhet

Calendrier liturgique
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La nomination d’un curé pour une communauté paroissiale ressemble un 
peu à un mariage arrangé, un peu forcé, un mariage de raison comme 
on disait autrefois. Il y a d’un côté un prêtre inconnu de la communauté, 
de l’autre une communauté inconnue de son futur pasteur. Notre vie 
ecclésiale actuelle ne permet pas dans ses nominations de choix mutuel 
ni de concertation préalable. Pas de fréquentation avant le mariage !
Nous voilà vous et moi invités à lier désormais nos destins pour le meilleur 
et pour le pire dans les joies et les épreuves.
Nous ne nous sommes pas choisis et pourtant nous sommes invités à vivre 
ensemble. À nos âges, curé comme communauté nous avons chacun nos 

manies, nos habitudes. Des curés, vous en avez vu passer beaucoup, des paroisses, je 
commence à en connaître plusieurs.
Quelle perspective nous donner dans ces conditions où nous sommes envoyés les uns vers les autres sans 
l’avoir demandé ?
Le mariage de raison doit se transformer en mariage d’amour.
De la raison forcée doit naître l’amour mutuel ! C’est notre seule issue pour durer ensemble.
Trois choses peuvent nous aider à cheminer.
Tout d’abord notre passion commune pour Jésus le Christ. C’est lui le ciment du couple que nous devons former. 
Qu’il soit un maître, un ami, un compagnon, un frère. Qu’il soit notre sauveur, notre espérance, le fils de Dieu 
qui nous guérit et nous pardonne. Qu’il soit celui pour qui nous ayons envie d’être disciples et missionnaires. Il 
est celui qui passe devant pour ouvrir le chemin de notre union.
Ensuite, il y a notre passion commune pour l’Église. J’ai déjà perçu depuis un mois de présence à Graulhet, que 
nous la voulons servante, disponible à tous, ouverte au dialogue, même si elle est pauvre et fragile.
J’ai pu mesurer que nous sommes divers mais décidés à la faire vivre par notre témoignage.
Enfin il y a la patronne de cette nouvelle paroisse, la vierge Marie Mère de l’Église ! Briatexte vénère
Notre-Dame de Beaulieu et c’est important de trouver beau l’endroit où l’on vit. Quant à Graulhet, j’ai toujours 
trouvé super romantique que le vocable de l’église principale soit Notre-Dame du Val d’Amour. Un beau lieu, de 
belles personnes et un val d’amour, comment ne pas s’aimer avec ça ?
J’espère que l’avenir nous donnera raison de nous être mutuellement acceptés pour vivre ensemble avec la 
grâce de Dieu.

Jean-Marc Vigroux

NADINE A LU...
« �En mission à Santiago du Chili » 

par Jean-Marc Vigroux

Nadine a lu, oui, mais surtout Nadine a approché un homme et un monde à travers ce livre. En mission à 
Santiago du Chili pendant trois ans, le Père Jean-Marc Vigroux, notre nouveau curé, a envoyé à ses amis 
tarnais des lettres pleines de vie, de foi, d’humour, remplies de son amitié pour les gens de son quartier, 
La Legua. Ces lettres ont été réunies en un livre foisonnant dont la lecture plonge dans un monde difficile 
sur fond de pauvreté, d’abus, de drogue, de cartels et de coups de feu... mais de tant d’amour ! Ce livre 
n’est pas un roman, mais le journal haletant et précis d’une réalité de ce monde. Le Père Jean-Marc est un 
regard, un regard bienveillant sur les êtres et les choses. De ce quartier où la difficulté de vivre et la mort sont 
omniprésentes, il sait en dire toute la richesse de solidarité, de dignité et de chaleur humaine. Plongé dans l’un des quartiers 
les plus difficiles de Santiago, le Père Jean-Marc a aussi vécu la tornade des abus sexuels dans l’Eglise du Chili, le dénuement 
de la vague d’immigrés haïtiens, une explosion sociale sans précédent. A travers tous ces séismes, le « Padrecito » nous 
apprend que l’Espérance se tisse avec toutes les solidarités qui viennent au jour dans ces situations, et que Jésus, certes très 
discrètement, est là... « Je pense même que Jésus aurait été bien content d’être à ma place dans les rues de La Legua » !

Nadine Bonleux

Erratum
Dans le numéro précédent, en page 2, le trésorier M. de Boisseson n’est pas en total accord avec le texte qui porte sa signature : en effet, il n’a pas été 
consulté pour la version finale du document.  Je ne lui ai pas envoyé la version très corrigée du texte qu’il nous avait proposé. Ce texte ré-écrit aurait 
dû être signé du curé. Je me suis engagé comme ancien directeur de la publication à ce qu’un erratum paraisse dans ce numéro pour dire que ce texte 
était de moi et pas du trésorier.                                                                                                                                                       Père Daniel RIGAUD
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Qui êtes-vous, père Jean-Marc Vigroux ?
Je suis né en 1963 ; j’ai 57 ans et je suis originaire de Lacaune, 
où mes parents vivent encore. Mon père a travaillé au sein de 
la laiterie de la Société des Caves du Roquefort  ; il s’occupait 
de la collecte du lait de brebis et du contrôle de sa qualité. J’ai 
été scolarisé d’abord à Lacaune à l’école primaire et au collège, 
puis à Castres au lycée polyvalent de la Borde Basse. J’ai effec-
tué ensuite des études à Toulouse jusqu’à la maîtrise en AES 
(Administration Economique et Sociale). Ma première expérience 
professionnelle s’est déroulée au sein de La Poste. Tout en tra-
vaillant, j’ai participé au Groupe de Formation Universitaire (GFU), 
en lien avec le séminaire régional Saint-Cyprien. Ce premier cycle 
de philosophie a duré deux ans.J’ai ensuite participé au cycle de 
théologie durant 3 ans de 1987 à 1990. Ordonné diacre en 1990, 
puis prêtre en 1991 par Mgr Roger Meindre, j’ai d’abord été char-
gé de l’aumônerie des collèges et des lycées publics d’Albi, où 
j’ai succédé au père Michel Amalric ; puis j’ai eu à m’occuper de 
l’aumônerie étudiante en 1991. J’ai aussi exercé la responsabilité 
du service des vocations. De 1998 à 2002, j’ai été nommé à la 
paroisse de la Madeleine, comme vicaire de l’abbé Michel Bous-
quet. En 2002, je suis nommé avec l’accord de Mgr Carré, prêtre 
« Fidei Donum » au Pérou jusqu’en 2010. Puis, Michel Bousquet 
est décédé en 2009 ; Mgr Pierre-Marie Carré m’a nommé curé 
de la Madeleine où je reste de 2010 en 2016. Je reviens en Amé-
rique latine de 2016 à 2020, à Santiago du Chili.

Comment est née votre vocation ?
Ma vocation a pris racine dans l’enfance, notamment à travers 
les prêtres de Lacaune  : Jean-Marie Rouanet et Louis Astier, 
l’abbé Gérard Vabre, aujourd’hui âgé de 89 ans  ; cet appel à 
suivre Jésus ne m’a pas quitté. 

Quelle vision d’Amérique latine ? 
Ce fut un grand élargissement culturel. J’ai vécu au milieu de 
cette composante indigène  : la population Quechua avec sa 
propre langue, qui fit partie du peuple andin. Notre façon de 
parler de Dieu passe à travers une culture. Cela enrichit ce que 
l’on peut dire de Dieu ; cela relativise notre façon de voir. Ainsi 
les montagnes sont considérées comme des êtres tutélaires, 
comme des saints, auxquels on peut s’adresser. Est importante 
l’harmonie de la nature. On est dans une cosmovision, une vi-
sion de l’univers intégrale dans laquelle la vie, Dieu, les hommes 
sont partie prenante.  L’Eglise d’Amérique latine revalorise cette 
culture ; le concile Vatican II parle des « semences de vérité » 
dans la culture indigène. L’expression de Dieu passe à travers 
la culture. 

Comment se vit la foi dans ces pays d’Amérique latine ?
C’est une expérimentation enrichissante sur le plan humain et 
sur le plan de la foi. Ce sont des pays de dévotion. 
Au Pérou, près de Cuzco, se trouve une montagne rituelle : le pic 
Ausangate, qui culmine à 6384 m et qui fait l’objet d’un pèle-
rinage annuel. À Lima, la Fête du Seigneur des Miracles attire 
aussi une grande foule, soit 500 000 personnes. 
Au Chili, le pèlerinage de Notre-Dame de Lo Vasquez le 8 dé-
cembre attire par tous moyens de communication, un million 
de personnes, venues pour les messes, les bénédictions, les  
confessions. Un autre pèlerinage important est le pèlerinage 
national de San Sebastian. 
Dans cette population, il y a beaucoup de couleurs, de chaleur, 
de spontanéité, de jeunesse ; c’est une vie qui déborde, qui n’est 
pas trop organisée. En Europe, nous sommes plus âgés, plus 
froids, plus réservés

Que pensez-vous de votre nomination à Graulhet ?
L’appel de l’évêque me conduit ici à Graulhet. Il s’agit pour moi de 
rencontrer une communauté existante avec ses habitudes, son 
histoire. On est là pour se découvrir, apprendre à se connaître.

Quels projets, quelles idées pour la paroisse ?
Il s’agit de témoigner de Jésus-Christ et de l’annoncer. Notam-
ment avec les jeunes, car il y va de la transmission de la foi. La 
paroisse accompagne les gens à travers les célébrations, à tra-
vers les baptêmes, les funérailles, les mariages. Je suis attentif 
à la vie locale, à la vie associative, où beaucoup de paroissiens 
sont engagés. Il s’agit de former une communauté paroissiale 
entre Graulhet, Briatexte et tous les villages. Nous devons ap-
prendre à vivre avec nos pauvretés, au milieu d’une Eglise plus 
humble, qui a plus de mal à exister, dans un monde de plus en 
plus sécularisé. Deux prêtres sont partis et un arrive. Il y a le père 
Claude Gau ; il y a un diacre Michaël, son épouse Valérie. L’ave-
nir se fera ensemble, en étant tous missionnaires et en suivant 
l’enseignement de l’Eglise comme nous y invite le pape François 
dans « EvangeliGaudium » et « Laudato Si ».

Propos recueillis par Pierre-Jean Arnaud
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Bienvenue Père Jean-Marc
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JUIN 2020 DÉPART

Dimanche 28 juin : 
au revoir père Daniel 

et père Pierre

Père Pierre, 27 septembre à Gaillac

Père Daniel, 
6 septembre 
à Decazeville

SEPTEMBRE 2020 :
Les voilà installés par leur évêque 

dans leurs nouvelles paroisses pour continuer la mission

Au revoir Pères Daniel et Pierre

RAPPEL IMPORTANT : Le don au Denier de l’Eglise est indépendant de l’abonnement au Réveil Graulhétois

à envoyer à : 

Règlement : de préférence par chèque à l’ordre de : « Paroisse de Graulhet  -  Briatexte» 
ou en espèces, au Centre paroissial

Impérativement accompagné du présent bulletin

NOM et PRÉNOM de l’abonné ..................................................................................................................................

...........................................................................................................................................................................................................................

ADRESSE .............................................................................................................................................................................

...............................................................................................................................................................................................

CODE POSTAL .....................................................VILLE....................................................................................................

Abonnement 1 an : 12 euros - .............. Abonnement de soutien : 15 euros (ou plus, à préciser) 
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Dans la douce tiédeur du soir de ce 14 septembre, nous 
étions une cinquantaine assis en rond au milieu de la cour 
du Centre Paroissial.
Les masques nous obligeaient à mieux nous regarder 
dans les yeux !
Le Père Jean Marc avait invité les paroissiens à venir faire 
sa connaissance et lui dire qui ils étaient. Après que notre 
nouveau curé ait exposé à grands traits son apostolat au 
service de communautés diverses et bigarrées, à Albi, au 
Pérou et au Chili, chacun prenait la parole.
Dans l’écoute et l’amitié, on avait avec le tour de cour 
presque toutes les sortes d’engagements présents dans 
la paroisse.
Des piliers de l’Equipe d’Animation Paroissiale, de la 
célébration d’obsèques, du conseil économique et du 
secrétariat à l’activité moins visible mais tout aussi in-
dispensable, nous découvrions une vraie implication de 
chacun dans son domaine : ouverture des portes de 
l’église, fleurissement et ménage dans les sanctuaires, 
Mouvement Chrétien des Retraités, liturgie, Secours 
Catholique, permanences, Hospitalité Diocésaine, dis-
tribution du Réveil et son comité de rédaction.
Des membres de la récitation du chapelet hebdomadaire, 
de l’adoration, des équipes de partage Saint Paul et de 
l’équipe Espérance et Vie étaient présents mais n’en ont 
pas fait mention.
Le Père Claude lançait un appel pressant pour que des 
relais d’Eglise se constituent autour des clochers de cam-
pagne, afin d’y prendre en charge, en équipe, la prière 

commune et une attention particulière aux plus démunis 
et aux malades. Cet appel pour des relais a été très fer-
mement … relayé par le Père Jean Marc, dont l’expé-
rience dans les immenses paroisses rurales du Pérou 
sans prêtres lui a démontré la nécessité de l’engagement 
des laïcs.
Après une prière partagée dans l’obscurité de la nuit, 
le Père Jean Marc offrait à tous son livre qui retrace sa 
mission au Chili.
Cette soirée chaleureuse, je l’ai vécue comme un envoi 
à réunir plus étroitement nos imaginations et nos forces 
pour faire avancer la mission donnée par Jésus-Christ.
« Ne restons pas là à regarder le ciel…. » (Actes1,11)

Nadine Bonleux

Les paroissiens de la communauté Graulhet Briatexte 
sortaient heureux ce dimanche 4 Octobre de la messe 
d’installation du P. Jean Marc Vigroux présidée par Mon-
seigneur Legrez.
On entendait sans fin : « C’était une belle messe ! ».Cer-
tainement, mais c’est parce que nous ne trouvions pas 
des mots plus forts pour dire cette joie, cette paix, cet 
amour que la célébration nous donnait.
Caroline, Frédéric, Philippe et Jean tissaient la liturgie de 
leurs chants et musiques méditatifs ou joyeux.
La procession des offrandes, en présentant les fruits 
variés  du travail sur notre secteur, plongeait au cœur 
de la vie. A la fin de la cérémonie, la signature dans les 
registres paroissiaux d’une personne par clocher signi-

fiait la volonté, pour notre nouveau curé, de prendre en 
compte toute la réalité de la grande paroisse.
Le Père Jean- Marc posait 
des gestes forts : 
réception de la 
clé de l’église, 
lavement de pieds 
de membres 
divers de la com-
munauté.

En route avec le Père Jean Marc et le Père Claude

Installation du Père Jean Marc Vigroux
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ASSOCIATION 
GÉRONVIE DOMICILE
 Tél. 05 63 33 01 80

Des prestations de qualité au service de tout public :
• portage de repas à domicile • lavage • repassage •
Renseignements tous les jours 8h/12h - 14h/19h

81600 CADALEN

NEUF & RÉNOVATION
81300 GRAULHET

06 52 84 44 45
cotefacadesm.a@gmail.com

Mr et Mme Daniel Sannou

Tél. 05 63 34 66 43 - garage.grigolato@wanadoo.fr

Vie de l’Église



Son intervention finale, pleine 
d’empathie et d’humour, réjouissait 
l’assemblée. Nous la retrouvons 
intégralement dans  l’éditorial.
Souhaitons-lui d’être heureux de ser-
vir le Christ parmi nous et avec nous.
Cette installation pleine de sens était 
bien un envoi dans l’espérance de la 
mission à mener tous ensemble  dans 
l’amour et la fraternité.

En route avec le Père Jean Marc et le Père Claude

Installation du Père Jean Marc Vigroux
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Mr et Mme Daniel Sannou

Tél. 05 63 34 66 43 - garage.grigolato@wanadoo.fr



8 Le Réveil GraulhétoisLe Réveil Graulhétois

Saints et Saintes de Dieu,       priez pour nous.
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Saints et Saintes de Dieu,       priez pour nous.

Église Saint Sauveur de Mazamet
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La Carrelié Haute - 81390 Briatexte 
06 12 49 21 36 

blanc-menuiserie@wanadoo.fr
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Mr et Mme Daniel Sannou

Tél. 05 63 34 66 43 - garage.grigolato@wanadoo.fr

Massoutier Camille
Plaquiste, peintre

10 bis route de Lautrec
81440 MONTDRAGON

06 42 87 13 75
camille.massoutier@gmail.com

3 impasse des Platanes • 81120 LABOUTARIÉ

Chez Rio’SChez Rio’S  Restaurant - Pizzéria
11 Boulevard Georges Ravari, 81300 Graulhet
05 31 23 66 4505 31 23 66 45  du mardi midi au samedi soir

Les évangiles relatent trois réanima-
tions opérées par Jésus  : la fille de 
Jaïre1, le fils de la veuve de Naïm2 et 
Lazare3. Un seul cas de «  résurrec-
tion  » est rapporté par les trois au-
teurs des évangiles synoptiques, celui 
de la fille de Jaïre. Seul Luc ajoute un 
second récit, celui de la réanimation 
du fils de la veuve dans le village de 
Naïm. L’évangile de Jean, le plus tar-
dif, ne relate aucune des réanimations 
présentes dans les trois autres évan-
giles, mais contient un long récit sur 
la revivification de Lazare. Les termes 
«  réanimation  » et «  revivification  » 
expriment le fait que la vie rendue au 
décédé est strictement la même que 
celle dont il jouissait avant la mort, la 
mort effective n’étant que retardée. 
Seul Jésus est ressuscité par son père 
pour une vie éternelle, tout à fait diffé-
rente. Ces actes prodigieux et miracu-
leux ne sont, selon certains exégètes 
et théologiens4, que des cas particu-
liers de guérison. Pour affirmer cela, 
ils présentent des arguments litté-
raires et des arguments théologiques.

 

Arguments littéraires
Le premier argument littéraire réside 
dans la rédaction même de la réanima-
tion de la fille de Jaïre. Dans ce récit, est 
inséré le récit la guérison de la femme 
hémorroïsse qui allait vers la mort par 
la perte progressive de son sang. Les 
deux miracles sont ainsi fondus l’un 
dans l’autre.

Le second argument littéraire est que 
les récits de réanimation n’appar-
tiennent pas en propre aux évangiles 

1 Marc 5, 21-43
2 Luc 7, 11-17
3 Jean 11, 1-44
4 Tobie NATHAN, « Jésus guérisseur » et Hans KÜNG, 
« Être chrétien »

mais existaient déjà dans les cycles 
épiques des prophètes Elie (1 R.17) et 
Elisée (2 R.4). Elie, après avoir réalisé 
un miracle alimentaire chez la veuve de 
Sarepta, réanime son fils en se couchant 
trois fois sur lui et en invoquant Yahvé. 
Elisée obtient de Yahvé que la Sunamite 
mette au monde un garçon malgré l’âge 
avancé de son mari, et réanime ce gar-
çon quelques années plus tard. Donc, 
certains actes de puissance présentés 
dans les évangiles s’inscrivent dans 
une tradition biblique ancienne. Les 
Actes des Apôtres reprendront cette 
tradition de réanimations opérées par 
des hommes de Dieu : Pierre réanime la 
fille de la veuve Dorcas et Paul Eutyque, 
l’adolescent de Troas.

Arguments théologiques 
On ne voit pas pourquoi le dieu créa-
teur et transcendant que vénèrent les 
grandes religions monothéistes bous-
culerait les lois naturelles de sa création 
au profit de quelques individus. D’autre 
part, Jésus affirme que l’homme est fait 
pour la béatitude, et que la vie humaine 
n’a de sens que si elle se dirige vers 
Dieu. La mort donne accès à cette béa-
titude, et on imagine mal le fils de Dieu 
posant dans son ministère des gestes 
allant à l’encontre de cette expérience 
réalisée.

Jésus Guérisseur

Au cours de sa vie publique, Jésus ne 
s’est pas contenté d’instruire par ses 
paroles ; la tradition retient qu’il a aussi 
agi. Ses contemporains ont certaine-
ment assisté à des exorcismes réussis 
sur des possédés  ; dans l’Antiquité, 
la maladie était souvent considérée 
comme une possession diabolique ou 
le résultat d’un péché. Certains cas de 
guérisons de pathologies psychosoma-

tiques chez des personnes de grande 
foi en la puissance de Jésus sont incon-
testables. D’autres semblent des récits 
construits par les évangélistes à des fins 
théologiques, pour illustrer et conforter 
l’enseignement du Messie. Enfin, cer-
taines guérisons et réanimations sont 
des rééditions de l’Ancien Testament. 
Jésus avait vite acquis une réputation 
de guérisseur et de thaumaturge, mais 
ces actes-signes incarnaient et confor-
taient ses paroles. Les contemporains 
du Christ n’avaient pas le même souci  
de la cohérence scientifique et de la ré-
alité historique que nous. Ils ne faisaient 
guère la distinction entre les faits mer-
veilleux conformes aux lois naturelles et 
ceux qui violaient  ces lois. Tout événe-
ment par lequel Yahvé ou Dieu le père 
manifeste sa force est accepté tel quel.

À son époque, Jésus, auteur de pro-
diges, n’était pas une exception: les 
relations d’actes et événements pro-
digieux dans les mondes juif, grec ou 
latin abondaient: guérisons, métamor-
phoses, apaisement des flots, expulsion 
des démons, etc…  

Mais revenons à Luc et à la « résurrec-
tion » à Naïm (Lc7 11-7). Cet évangé-
liste témoigne d’un intérêt particulier 
pour les réanimations, qui préfigurent la 
résurrection du Christ et la résurrection 
future des justes. Son évangile contient 
deux récits de revivification et les Actes 
des Apôtres en contiennent deux autres. 
Matthieu et Luc ont retenu la tradition 
d’une délégation que Jean le Baptiste 
envoie vers le Seigneur pour lui de-
mander : «Es-tu celui qui doit venir, ou 
devons-nous en attendre un autre ? ». 
Comme Jésus guérissait des malades, 
des infirmes, des possédés, il fait ré-
pondre à Jean : « Allez rapporter à Jean 
ce que vous avez vu et entendu  : les 
aveugles voient, les boiteux marchent, 
les lépreux sont purifiés et les sourds 

Résurrection du f i ls de la veuve  de Naïm (Luc 7, 11-17)
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entendent. Les morts revivent, la bonne 
nouvelle est annoncée aux pauvres». 
Pour affirmer sa messianité, Jésus 
devait opérer une réanimation et en 
assurer sa publicité  jusqu’en Judée et 
alentour.

Quelques remarques sur la narration 
du miracle  : le style conventionnel de 
ce type de récit biblique suppose une 
composition décidée par l’auteur dans 
un but de justification. Autour de  Jésus, 
les disciples et une foule nombreuse, ce 
qui est conforme à la tendance ampli-
ficatrice des récits testamentaires  : un 
fils unique, une mère veuve rappellent 
le caractère dramatique de la réanima-
tion opérée par Elie. Jésus est nommé 
de son titre pascal  «  Seigneur  », indi-
quant que seul Jésus ressuscité a pou-
voir sur la mort. Jésus intime au jeune 
homme de se « réveiller et de se lever », 
terme déjà utilisé pour la fille de Jaïre. 
Le réanimé s’assied et se met à parler 
pour rendre témoignage du prodige  ; 
Jésus le rend à sa mère comme le fit 
Elie. Les spectateurs glorifient Dieu qui 
a visité son peuple.

Cet épisode peut être 
interprété de plusieurs 
façons :
1-�Jésus est un prophète qui se situe 

dans la tradition des anciens pro-
phètes  ; il est cet Elie réincarné, ce 
Messie qu’attendait Israël au tour-
nant de notre ère, le Seigneur prince 
de la vie qui était annoncé. 

2-�Une interprétation plus symbolique 
peut se superposer à la précédente : 

Le fils de Naïm, comme la fille de Jaïre, 
sont uniques, Isaac aussi, fils unique 
d’Abraham. Pour Jean l’évangéliste, 
Jésus est l’unique engendré du Père 

(ch. 1et3). Luc évoque aussi l’unique 
engendré dans le récit du baptême par 
Jean et dans celui de la transfiguration. 
L’expression « fils unique » équivaut à 
« fils bien aimé ».

La mère est veuve, le veuvage a parfois 
une portée symbolique dans l’Ancien 
Testament : « Judith » signifie « la juive 
est veuve » et passe pour la personnifi-
cation d’Israël. Jérusalem, fille de Sion, 
est déclarée veuve en (Lam 1 et Baruch 
3). En perdant le Messie mort et inhumé 
hors des murailles de la ville, Jérusalem 
perd aussi la gloire de Yahvé qui habitait 
en son temple. Il faut toute la miséri-
corde de Dieu pour réveiller l’enfant 
bien aimé de la fille de Sion.

3-�une troisième interprétation est pro-
posée par Françoise Dolto, éclairant 
sa foi chrétienne grâce à  sa compé-
tence de psychanalyste en pédiatrie.

Elle imagine d’abord le cortège des 
funérailles, la mère veuve pleurant son 
fils bien aimé, et la compassion expri-
mée par la foule des accompagnants : 
«  Ce fils était son bâton de vieillesse, 

le soutien de famille  ; que  va deve-
nir cette pauvre femme ? Dieu n’a-t-il 
pas de pitié ?» etc… Jésus survient et 
bouscule le cours de la cérémonie, il 
parle au mort avec autorité et le rend 
à la vie. Des spectateurs crient à la 
sorcellerie, d’autres crient leur joie et 
louent le Créateur. Que s’est-il passé ?

Le père est mort prématurément et a 
manqué pour élever l’enfant et l’éveil-
ler à sa virilité ; l’enfant est resté sous 
la coupe de sa mère et son  évolution 
normale vers son destin d’adulte indé-
pendant et fertile a été bloquée ; incon-
sciemment les pulsions de mort ont 
prévalu sur les pulsions de vie. Mais 
Jésus intervient, il est le génie paternel 
qui produit naissance, renaissance et 
vie. L’enfant mourant captif de sa mère 
revit en jeune homme libéré et actif.  
Revivification et résurrection à la fois. 

Nous voyons donc, comme souvent, 
que les récits rapportés dans les textes 
bibliques peuvent donner lieu à diffé-
rents types d’interprétation.

François DANET

Résurrection du f i ls de la veuve  de Naïm (Luc 7, 11-17)
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Opticien Diplômé

LES ORIGINES DE LA FÊTE DE TOUSSAINT
Cette fête n’a pas son origine dans les textes bibliques, contrai-
rement à Noël, Pâques ou Pentecôte.

Dès le IVème siècle, les églises orientales honoraient  tous 
les  martyrs le dimanche après la Pentecôte, tradition qui 
persiste encore aujourd’hui dans les églises orthodoxes.

 Le 13 mai 610, le pape Boniface IV fait déplacer les reliques 
des premiers martyrs des catacombes vers le Panthéon 
(temple de tous les dieux dans la Rome antique) qui devient 
l’église Sainte Marie des Martyrs. Cette date marquera la fête 
jusqu’au VIIIème siècle, quand Grégoire III décide de la fixer le 
Ier novembre, jour de la dédicace d’une chapelle de St Pierre 
de Rome à tous les saints.

En 835, Grégoire IV ordonne que cette fête soit célébrée dans 
toute la chrétienté.

En 1914, elle devient une des 8 fêtes d’obligation pour les 
catholiques (obligation d’assister à la messe).

Chaque année, à l’occasion de la fête de Toussaint 
et du jour des défunts, on vend en France plus de 
20 millions de chrysanthèmes.
Cette fleur n’est devenue celle du jour des défunts 
qu’après la première guerre mondiale, en 1919 
quand Clémenceau a voulu honorer les soldats  en 
demandant de fleurir leurs tombes le jour anniversaire 
de l’armistice, le 11 novembre. Le chrysanthème 
étant une des seules plantes fleuries à cette époque 
de l’année, il devient le symbole du 11 novembre, puis 
de la Toussaint et, par là-même, la fleur de cimetière.
Si l’Italie, la Pologne, la Hongrie, la Croatie ont la 
même coutume, il n’en est pas de même partout 
dans le monde : au Japon et en Chine, d’où il est 
originaire, la « fleur d’or » est symbole de longévité ; il 
est l’insigne des empereurs du Japon depuis 1869 ; 
on jette des pétales de chrysanthème sur les mariés. 
En Australie, on offre des chrysanthèmes pour la fête 
des Mères.
Dans la même famille botanique, on trouve la 
marguerite, la camomille et l’anthémis.

On découvre quelques semaines après la Toussaint, 
dans nos cimetières, des plantes desséchées 
qui sont vouées aux déchets, alors qu’on peut la 
conserver en l’arrosant régulièrement, en coupant les 
fleurs fanées ; après la fin de la floraison on coupe 
les tiges à 10-15 cm de la base, on place le pot dans 
un endroit éclairé et hors gel ; on arrose une fois par 
mois et, vers le mois de mai, on peut le rempoter ou 
le planter en pleine terre… C’est quand même mieux ! 

POURQUOI  DES  CHRYSANTHÈMES  À  TOUSSA INT  ?
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Cimetières  
d’ici et d’ailleurs

Expression du ressenti par les intervenants
À Briatexte, Michel et Maryse ont commencé à célébrer les 
obsèques à l’occasion d’une absence de l’abbé Pic, il y a 
quelques années. Après avoir reçu la formation diocésaine, 
ils ont accepté de faire partie de cette équipe obsèques. 
Ils fonctionnent en binôme et se complètent  : animation, 
choix des chants, choix des textes. Habitant Briatexte, ils 
connaissent bien les familles touchées par un deuil, ce qui 
rend les contacts plus faciles. 

À Graulhet, Michèle et moi-même, Pierre-Jean, avons été 
également formés par le diocèse en vue de la célébration des 
obsèques. Nous assurons ce service les mardi et jeudi. Nous 
sommes de permanence les autres jours pour accompagner 
les prêtres: samedi et lundi pour Michèle, mercredi et vendredi 
pour moi.

Rencontre des familles
La rencontre des familles est un moment fort pour les laïcs 
chargés des funérailles. C’est l’occasion d’échanges à 
un moment où les personnes sont prises par l’émotion de 
la séparation. Des moments toujours très intenses où les 

proches évoquent avec plus ou moins de réserve la vie du 
défunt. Parler de Résurrection  est parfois délicat. Pour la 
célébration proprement dite, on arrive avec certaines familles 
à préparer textes et chants; d’autres sont plus réticents et 
« délèguent » ce travail aux laïcs. Certains acceptent d’évoquer 
la biographie du défunt.

Les célébrations: la place de la musique
Profane ou sacrée, la musique tient une place importante dans 
les célébrations. Souvent sacrée, elle est aussi pour certaines 
familles l’occasion d’écouter des chants ou des airs profanes 
prisés par le défunt. Une certaine souplesse est souhaitée par 
le curé pour admettre cette écoute.

Appeler d’autres personnes
Le père J.M. Vigroux souhaite intégrer de nouvelles personnes 
dans cette équipe. Un nouveau binôme serait le bienvenu qui 
soulagerait les bénévoles existants.

Pierre-Jean Arnaud

 NDLR : Cette équipe de bénévoles assure 40 à 45 cérémonies 
d’obsèques chaque année.

Mr et Mme Daniel Sannou

Tél. 05 63 34 66 43 - garage.grigolato@wanadoo.fr

Rencontre de l’equipe d’accompagnement des funerailles
Nous nous sommes réunis pour faire le point et envisager l’avenir de ce service d’Eglise. Chaque intervenant décrit 
son ressenti sur cette contribution à la vie pastorale de la paroisse.

Guadeloupe

Martinique

France

Roumanie

Pologne



Nous étions confinés mais vivants ! Beau-
coup parmi nous se sont mobilisés pour 
alléger ces temps difficiles. Quelques 
personnes ont fait part au Réveil de leurs 
observations, petits faits solidaires parmi 
des milliers d’autres.
Beaucoup applaudissaient tous les soirs 
les soignants et c’était nécessaire. Cer-
tains choisirent de concrétiser leur recon-
naissance : des entreprises firent des dons 
aux services de santé, ainsi que certains 
restaurants. Les « petites mains » n’étaient 
pas en reste, qui cuisinaient pâtisseries et 
douceurs pour ceux qui étaient sur le pont. 
Le don de pizzas avait une double « utilité » : 
faire travailler le restaurateur et adoucir le 
quotidien des personnels de l’hôpital ou des 
Ehpad.
Des employeurs firent le choix de continuer 
à travailler et faire travailler leurs salariés. 
Malgré les exigences administratives et 
sanitaires, ils permettaient que la vie sociale 
continue presque normalement.
Un propriétaire de locaux commerciaux a 
offert au commerçant locataire les deux 
mois de loyer pendant lequel sa boutique 
était fermée.
On nous a cité une mutuelle d’assurance 
auto qui a choisi de redistribuer à ses socié-
taires l’argent économisé pendant le confi-
nement grâce à la raréfaction des accidents, 
les incitant à en faire don à 3 associations 
(Hôpitaux, Institut Pasteur, Secours popu-
laire).
Ce contrôleur de la SNCF s’est porté vo-
lontaire pour accompagner des équipes de 
santé (soignants et techniciens) de Toulouse 
à Paris toutes les semaines. De trente à 
cinquante personnes partaient de Toulouse, 
et le même nombre après avoir travaillé huit 
jours dans les hôpitaux parisiens rentrait à 

Toulouse. Ils étaient seulement 
deux contrôleurs, inutile de 
préciser que c’était risqué 
pour leur santé !
Monseigneur Legrez et des 
prêtres de notre diocèse 
ont diffusé en vidéo sur les 
réseaux sociaux les messes de Pâques et 
Pentecôte, créant ainsi plus de proximité 
que les messes célébrées sur les grands 
médias.
Tant que nous sommes au chapitre religieux, 
saluons les dirigeants du Mouvement Chré-
tien des Retraités (MCR) et des intervenants 
des éditions Bayard Réseau Religieux qui 
ont fourni, les premiers quotidiennement, les 
seconds toutes les semaines, des informa-
tions, documents et méditations de grande 
qualité.
Notre-Dame du Val d’Amour ne fut pas 
oubliée : une magnifique nappe au crochet 
trône maintenant sur l’autel, parfaitement 
adaptée à ses dimensions. En effet, en se 
cachant, la « coupable » était allée mesu-
rer la table. Tout aussi discrètement, dans 
la pénombre d’un après-midi, elle était 
venue mettre en place sa belle œuvre ! La 
confection a duré, parait-il, tout le temps 
du confinement !
Pour cette vieille dame qui avait passé toute 
sa vie dans sa ferme et qui était décédée à 
l’hôpital, les pompes funèbres qui la condui-
saient au cimetière, ont fait un détour d’une 
dizaine de kilomètres pour effectuer avec 
elle un dernier tour de ses bâtiments.
C’était la très courte saison des asperges 
vertes. Difficile de se rendre chez le produc-
teur ! Aussi, un commerçant - de presse ! - 
s’est proposé pour être dépôt des com-
mandes des précieuses marchandises.

Pour la campagne, un particulier allait se 
fournir sur place et les distribuait. Il livrait 
parfois jusqu’à vingt-cinq kilos.

Par ailleurs, un viticulteur avait organisé à 
sa cave un dépôt de fruits et légumes que 
lui fournissait un maraîcher.

Au fond de leur maison ou leur apparte-
ment, combien de couturières entreprirent 
de fabriquer des masques, qu’elles distri-
buaient généreusement autour d’elles. Et 
cette profusion qui a vidé pour longtemps 
les réserves de vieux draps de grand-
mères, a eu un grand effet convivial : on 
se téléphonait pour essayer de récupérer 
des élastiques ou des cordelières, puis pour 
proposer ces masques, et ces entretiens 
souriants adoucissaient la sécheresse de 
l’enfermement...

Nous sommes à nouveau dans une situation 
difficile face à l’épidémie. Mais, en regar-
dant ces faits somme toute très ordinaires, 
gardons au cœur la conviction profonde que 
nous sommes capables de petits gestes 
d’amour, et ce sont eux qui donnent à vivre

Nadine BONLEUX
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du lundi au vendredi 9h-12h / 14h-18h

Repas du Mouvement Chrétien des Retraités, 
le 29 juin à En Galinier.

Dans l’intéressante et documentée série 
« Les Cahiers d’Arc en Ciel », 

Monsieur Jean Chabbal nous offre 
une  nouvelle publication : 

« Les ponts sur le Dadou ». 
C’est un passionnant tour d’horizon 

de l’histoire graulhétoise  en suivant le 
courant de sa rivière, truffé d’anecdotes 

et qui se lit comme un roman !



Hommage à Philippe
D’entrée, la stature physique de Philippe annonçait l’homme d’action : très droit, les épaules en arrière, le menton levé…et la voix ! 
Quelle voix ! Oui, un homme d’action, mais aussi un penseur plein d’humour. Il avait sur la vie et l’actualité des idées bien arrêtées et 
un regard acéré. Mais ces idées et ce regard étaient toujours sous-tendus par la recherche du bien, du mal à combattre, du mieux à 
réaliser. Dès sa jeunesse, être au sol ne lui suffisait pas. Il avait voulu expérimenter l’aviation et ses joies. Voler, même en avion léger, 
donne une autre notion de notre petitesse et de la grandeur de la Création. Lorsque vint la retraite, il ne pouvait pas rester les bras 
ballants. Son engagement à la paroisse a été la grande chance de cette dernière, car elle lui doit une multitude d’aménagements. 
Toujours présent pour résoudre les problèmes techniques, il savait, plus que réparer, inventer une solution originale. Son amitié 
avec Sylvain, le trésorier, de la même trempe que lui, le confortait dans ses choix hors des sentiers battus. Il serait trop long de citer 
tout ce que les 22 clochers de la paroisse doivent à Philippe. Sachons déjà le remercier pour sa dernière et emblématique exigence : 
que l’Angélus sonne tous les jours à Notre-Dame du Val d’Amour. Toujours en mouvement, il avait une grande proximité avec Jésus, une amitié :  
à l’issue de son heure d’adoration, nous avions évoqué les ennuis de chauffage…avant de partir, se tournant vers l’ostensoir, il lui dit 
tendrement: «Pardonne-moi, Seigneur, mais tu sais bien que les soucis de la Terre te concernent ».
Merci Philippe et que le Seigneur t’accueille dans Sa lumière.      									       

        
Nadine
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Nos Familles, nos Joies et nos Peines

• Briatexte            			           • Graulhet

Baptêmes

28.06.2020 : Lilou DIEPPOIS, 50 chemin de la Maine, Graulhet
08.08.2020 : Mahé MONMAYRAN-GARCIA, 12, lot des Sablettes, Briatexte
22.08.2020 : Maloé MARMIER, 1428 route des Pyrénées, Cabanès

21.06.2020 : Evy et Jade MORASCHETTI, 24 rue du Mourat , Briatexte
01.08.2020 : Damy LEEROY, 991 route de Saint Paul, Graulhet
08.08.2020 : �Valentin RODRIGUES-VALERIO, 13, rue du Corps 

Expéditionnaire Français en Italie, Graulhet
05.09.2020 : Hugo ITAN, 4, rue Curie, Graulhet
12.09.2020 : Maelys et Dylan JEAN PHILIPPE, 9, rue Miramon, Saint Sulpice
13.09.2020 : �Swan DEFOSSEZ, Résidence Granola Rue Capitaine Mauriès, 

Graulhet
13.09.2020 : Eden LIMOUZY, 125, impasse de la Combe, Graulhet
20.09.2020 : Thomas PHARELL, 39, impasse Flandre Dunkerque, Graulhet
20.09.2020 : Luna BOYER, 16, rue Lourteau, Graulhet
20.09.2020 : Kalyan BARTHÉS, 52, rue Colonel Naudy, Graulhet
26.09.2020 : Juliette CLAVEL, La Mestadière, Graulhet

Mariages

01.08.2020 : Loïc LECOMTE et Élodie MICELI, 2, allée des Sapins, Puybegon 
08.08.2020 : �Kévin KOPACZ et Élise SOULET, 2, lotissement des Pierres «La 

Baillé», Saint Gauzens
05.09.2020 : �Nicolas FABRE et Bérangère FOURMENT, 5, rue Jean Ferrat, 

Graulhet 

Sépultures 

03.06.2020 : Carmen SALAS, 102 ans, Ehpad Thuir, Perpignan
09.06.2020 : �Albert BRESSOLLES, 97 ans, 580, route de l’Ecole, Saint 

Gauzens
08.07.2020 : Francine DOVIGO, 64 ans, Les Magnavals, Giroussens

29.05.2020 : Marthe BERTRAND, 91 ans, 1 rue Capitaine Mauriès, Graulhet
03.06.2020 : Yvette DUROC, 90 ans, 22, avenue Charles de Gaulle, Graulhet
05.06.2020 : Claude TRANTOUL, 94 ans, Ehpad du Pré de Millet, Graulhet

08.06.2020 : Edmonde LACÔME, 94 ans, Ehpad Pré de Millet, Graulhet
09.06.2020 : Jean-François JOHANN, 67 ans, 5, chemin de Briançon, Graulhet
10.06.2020 : Jean-Luc ASSIÉ, 191, impasse de l’Aujoulet, Graulhet
11.06.2020 : Nicole ANDRIEU, 33, chemin Maurice Degove, Graulhet
22.06.2020 : Antoine-Guy LICCIARDI, 72 ans, 2204, La Forêt Basse, Graulhet
22.06.2020 : Marie-Sol POUZAUD, 79 ans, 1, rue Lavazière, Albi
29.06.2020 : Pierre VAUR, 77 ans, Puech Lamilière, Labessière-Candeil
29.06.2020: �Magali BIROT, 81 ans, 2, rue des Colombages, Labessière-

Candeil
01.07.2020 : �Rosa FERRER, 88 ans, Maison de Retraite « Jardin de 

Jouvence », Albi
01.07.2020 : Battista CARRARA, 90 ans, Ehpad Saint François, Graulhet
04.07.2020 : Roland VILLENEUVE, 85 ans, 2, allée Saint Roch, Graulhet
15.07.2020 : Maurice RUDEAU, 80 ans, Ehpad Saint François, Graulhet
25.07.2020 : Yves FAURÉ, 89 ans, Ehpad La Grèze, Montdragon
27.07.2020 : André BRU, 93 ans, Ehpad du Pré de Millet, Graulhet
29.07.2020 : Jean-Marc BOURREL, 56 ans, La Peyradie, Labessière-Candeil
31.07.2020 : Ilario SANCHEZ, 83 ans, Ehpad du Pré de Millet, Graulhet 
01.08.2020 : Jeanne GLEYZES, 99 ans, 26, rue Pasteur, Graulhet
07.08.2020 : Françoise WARA, 98 ans, Ehpad de Villeneuve Loubet
11.08.2020 : René MONFRAIX, 92 ans, 66 bis, rue Colonel Naudy, Graulhet
20.08.2020 : �Suzanne ZAMBONI, 80 ans, 2, rue du Doyen Jules Marsan, 

Toulouse
20.08.2020 : �Roger DURAND, 82 ans, 23, bis chemin de la Bouscayrolle, 

Graulhet
27.08.2020 : Marguerite NAVAR, 93 ans, 57, rue Lucien Cassagne, Toulouse
08.09.2020 : Louis FONTES, 92 ans, Ehpad Saint François, Graulhet
10.09.2020 : Janine CLERGUE, 89 ans, Graulhet
14.09.2020 : Aimé DIAZ, 95 ans, 17, chemin des Acacias, Graulhet
15.09.2020 : Michel JULIA, 70 ans, 931 route de Saint Julien du Puy, Graulhet
15.09.2020 : �Philippe GONZALEZ, 57 ans, 1, impasse de la Sigarié, Poulan-

Pouzols
17.09.2020 : Maria NOBRE, 85 ans, 12, Prat Del Poux, Busque
17.09.2020 : �José FERRER-COSTA, 85 ans, 25, chemin de la Bouscayrolle, 

Graulhet
19.09.2020 : Thérèse BIBAL, 76 ans, 1081, chemin de Teyssonnié, Graulhet
21.09.2020 : Angèle DELHERM, 86 ans, Ehpad Saint François, Graulhet
25.09.2020 : Philippe GAU, 86 ans, 11, chemin des Litanies, Graulhet
30.09.2020 : Marie-Thérèse GIEUSSE, Ehpad Les Quiétudes, Lautrec
02.10.2020 : François CHERTEMPS, 58, chemin de la Vayssière, Graulhet

Le Réveil GraulhétoisLe Réveil Graulhétois
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Prière au CréateurPrière au Créateur
Seigneur et père de l’humanité,Seigneur et père de l’humanité,
Toi qui as créé tous les êtres humains avec la même dignité,Toi qui as créé tous les êtres humains avec la même dignité,
insuffle dans nos cœurs un esprit de frères et de sœurs.insuffle dans nos cœurs un esprit de frères et de sœurs.
Inspire-nous un rêve de rencontre, Inspire-nous un rêve de rencontre, 
de dialogue, de justice et de paix.de dialogue, de justice et de paix.
Aide-nous à créer des sociétés plus sainesAide-nous à créer des sociétés plus saines
 et un monde plus digne, sans faim, sans pauvreté et un monde plus digne, sans faim, sans pauvreté
sans violence, sans guerres.sans violence, sans guerres.
Que notre cœur s’ouvre à tous les peuplesQue notre cœur s’ouvre à tous les peuples
et les nations de la terre, pour reconnaître et les nations de la terre, pour reconnaître 
le bien et la beauté que tu as semés en chacun le bien et la beauté que tu as semés en chacun 
pour forger des liens d’unité, des projets communs,pour forger des liens d’unité, des projets communs,
des espérances partagées. Amen !des espérances partagées. Amen !

Pape François
Encyclique Fratelli tutti (Tous frères) 

3 octobre 2020


